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L’
histoire n’est pas seulement la connaissance du passé, elle est aussi un support de réflexion sur les continuités, 
les évolutions, les ruptures. Elle est un moyen de comprendre la dynamique des sciences dans leurs relations 
aux sociétés. La conviction du comité d’histoire de l’Inra et du Cirad est que ces institutions trouveront les plus 

grands bénéfices à une réflexion sur leurs programmes, inscrite dans le temps long de l’histoire des recherches sur 
les enjeux agricoles, alimentaires, environnementaux ou de maîtrise du vivant. Ainsi la conception de l’histoire qui 
nous anime n’est-elle ni institutionnelle ni mémorielle, mais bien prospective, dans l’idée de construire, pierre après 
pierre, une enquête de fond sur la genèse, les évolutions et les formes d’expression publique d’un discours scientifique 
d’abord spécialisé et analytique, aujourd’hui globalisé et systémique, sur ce que veut dire agir par la science.

Dans cet esprit, le comité d’histoire Inra-Cirad a pour mission de préserver et de valoriser les matériaux documentaires 
dont disposent ces deux instituts sur l’histoire de la recherche agronomique publique aux XXe et XXIe siècles. Il s’agit 
au premier chef d’organiser la sauvegarde, l’inventaire et l’exploitation des documents scientifiques et administratifs 
utiles à la connaissance historique, qu’ils soient sous forme écrite, numérique ou photographique. Il s’agit également 
de collecter et de valoriser la mémoire professionnelle des différentes catégories de personnels, et les témoignages 
d’expériences individuelles ou collectives, dans le cadre du travail réalisé par la mission Archorales, initiée il y a près 
de vingt ans par Denis Poupardin. L’objectif de cette mission, aujourd’hui sous la responsabilité de Christian Galant, 
est de collecter les récits et réflexions de ceux, chercheurs, ingénieurs, personnels scientifiques ou administratifs, 
qui ont participé à la vie de l’Inra et du Cirad et à leurs réalisations scientifiques. À ce jour, la mission Archorales a 
constitué un fonds considérable de quelque 370 témoignages recueillis et déposés aux Archives nationales. Avec le 
présent numéro, 133 de ces témoignages auront été publiés dans 16 volumes de la collection Archorales (également 
consultables sur le site web d’Archorales).

Lorsqu’elle débute en 1995, la mission Archorales s’inscrit dans un mouvement alors relativement nouveau, en France 
et à l’étranger, de collecte d’archives orales au sein d’institutions ou d’entreprises. Les témoignages des acteurs, 
parties prenantes de l’histoire, sont ainsi destinés à compléter les archives traditionnelles, ou même à remédier 
à leur absence. Ils enrichissent la connaissance historique en rendant possible la confrontation des points de vue 
et des vécus, et en donnant une image à la fois plus complexe et plus humaine des organisations. L’archive orale 
est donc une source précieuse pour donner de la « chair » au récit historique et pour déceler des aspects de la vie 
scientifique que les textes officiels ignorent le plus souvent. Ainsi, Archorales rend compte du vécu des acteurs de la 
recherche, de la façon dont ils ont agi, réagi, parfois souffert, au sein des laboratoires, des unités ou des programmes 
auxquels ils ont participé.

La revue Archorales ne prétend pas être une revue d’histoire, mais une publication qui fournit des pièces à verser au 
débat sur l’histoire de la recherche agronomique, rassemblées grâce à un rigoureux travail de collecte et de mise en 
forme écrite des témoignages. Nous espérons ainsi donner les meilleures chances à ces prises de parole mûrement 
réfléchies d’être lues par un large public, averti ou non, qui trouvera là un matériau historique ou mémoriel d’une 
grande richesse pour tout usage spécifique qu’il voudra en faire : étude, portrait, biographie, histoire familiale...

Cette mission archivistique s’inscrit également dans l’ambition du comité d’histoire de promouvoir des travaux 
de recherche sur l’histoire de l’Inra et du Cirad et, plus largement, sur l’histoire de la recherche et de la science 
agronomique depuis la fin du XIXe siècle jusqu’à nos jours. Ces travaux doivent permettre d’éclairer la dynamique 
des savoirs, les réflexions, débats et controverses sur les orientations et sur les finalités de la recherche, enfin les 
vicissitudes, les contingences, mais aussi les aventures intellectuelles et humaines qui ont traversé cette histoire. Le 
recueil et la publication des témoignages, leur accompagnement par la photographie ou la publication d’archives, 
tout comme la rédaction d’articles de synthèse ou de réflexion, s’inscrivent dans cet esprit d’ouverture et de partage 
de l’analyse historique.
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Ce volume est une œuvre collective.  
Que tous ceux qui y ont contribué ou l’ont rendue possible en soient remerciés,  
notre pensée va tout particulièrement à Jean-François Lacaze qui nous a quittés dernièrement.
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